
OBSERVATIONS 

SUR LA CONSTKUCTION DE LA CARTE 
de [Océan Occidental ; pour fervir aux yaijfeaux du Roi' 
Drejfée au Dépôt des Cartes , Plans <dr Journaux de les 
Alarme par ordre de M, le Comt b de M au rep a 
en 1742. 



A C A R T £ de rOcean Occidental que l’on 
donne aujourd’hui , a été dreflee au Dépôt 
des Cartes, Plans & Journaux delà Madne, 
au commencement de l’année 1738. Ellefu. pu- 
bliée alors , & mife entre les mains des Naviga- 
teurs : on y joignit un Mémoire en forme d’A- 
nalyfe , qui rendoit compte des principales re- 
marques éc obfervations dont on s’étoit fervi pour 
fa conltructiou , àc qui faifoit voir les correélions les plus cfreutielles 
qu’on avoir faites fur les Cartes Hollandoifes. 

Quoique nous euiTions fait tous nos efforts pour rendre cette Car- 
te moins fautive que toutes celles dont les Navigateurs fe fervoient; 
nous fentions bien que nous étions encore fort éloignés de cette 

Î récifion fi néceflaire pour les Capes Hydrographiques , & 
laquelle le Dépôt doit tâcher de parvenir ; Cependant nous pou- 
vons dire que cette Carte a été regardée comme ayant quelque fu- 
périorité dans fon genre ; puifqu’en moins de trois ans on nous en 
a enlevé plus de quatre cens exemplaires ; qu’on en demande au- 
jourd’hui de quantité ti’eodroitsj & qu’elle vient d’ette copiée i 
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Lon Jres. Mais cc qui nom touche infiniment davantage > c’cfl que 
les vailTeaux du Roi s’en étant fervi dans diflérentes campagnes, 
nous avons eu la fatisfaélion de voir d’iiabiles Officiers & des Pilotes 
expérimentés , confirmer dans leurs Journaux & par leurs remarques 
particulières ; plufieurs de nos correftions , & relever en même temps 
avec une exaélitude fcrupuleufc les erreurs que nous avions laif- 
fé fubfifler , & les fautes qui nous avoient écliapées , dont ils avoient 
occafion de s’appercevoir , ôc qu’ib font fculs en état de corri- 
ger. 

Nous ne devons point craindre d’avouer qu’il s’efl trouvé un af- 
fex grand nombre de ces correélions , pour nous détérminer à re- 
fondre entièrement notre Carte , & nous mettre en état de la ren- 
dre plus parfaite ; d’ailleurs ils’étoit gliffié quelques fautes d’exaéU- 
tude en gravant les degrés de l’Echd'e de latitude croiffante, & 
les rhumbs de vents , peu confiJérables à la vérité, mais toujours 
importantes dans cette forte d’ouvrage , où la plus grande préci- 
fion peut à peine fuffire. 

Cette nouvelle Carte comprend les mêmes parties que la pré- 
cédente; c’eft à-dite, les Côtes Occidentales d’Europe Sr d’Afri- 
que , depuis le 5 2. degré de latitude feptentrionale jufqu’à l’Equa- 
teur , <Sc celles de l’Amctique qui leur font oppofes ; on a 
feulement pour la commodité des Navigateurs , donné un peu 
plus d’étendue vers l’Eft , afin d’avoir la côte de JuJa &. le Golfe 
du Gabon , fans être obligé de palïer fur la carte de l’Océan Mé- 
ridional. 

Comme les obfervations allroncmiqucs font la première bafe de 
notre Carte , & que l’on a employé un afl'ez grand nombre , on a 
pofé le premier Méridien à l’Obfervatoire de Paris , pour profitec 
plus aifément de celles faites par Mrs. de l’Academie des Scien- 
ces ; & au lieu de compter la longitude d’occident en orient , de- 
puis un jufqu’à j 6 o. degrés , nous la partageons en longitude orien- 
tale & longitude occidentale , & nous les comptons chacune depuis 
un jufqu’à iSo. degrés. 

On ne peut point douter que les Obfervations Artronomiques fai- 
tes avec précifion , nefoientle moyen le plus sût pour determi- 
minct la pofition des lieux fur la terre , & que par conféquent on 
ne doive les employer pat préférence dans la conflruélion des Car- 
tes. Quoique quelques pcrionnes ayent tâché de les rendre fufpedes 
dans la Géographie , il efl aifé de démontrer qu’elles ont un rapport 
bien précis avec la fituatiôn de diverfes parties de la terre , il no 
faut que jetter les yeux fur ces belles opérations faites fur le terrain . 
tant pour tracer la Méridienne qui traverfe la France , que pour y 
tirer diverfes perpendiculaires ; & les comparer enfuite avec les Ob- 
fervations Allronomiques qui ont été faites dans quelques-uns des 
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lieux par où elles padcnt ou avec Icfciuels elles font lides j Ierap> 
port qui fe trouve entre les diftances données par la mcfurc ac- 
tuelle I & celles qui réfulcent des Obfervations Alironomiques , 
feroit la preuve de ce qu’on avance ici , comme on peut le 
voir dans plufieurs endroits des Mémoires de l’Académie des 
Sciences , dcc. 

ANALYSE DE LA CARTE. 

Côtes d'Europe ^ d’Afrique. 

La partie occidentale des côtes d’Europe que l'on trouve ici, 
depuis Amflerdam jufqirau détroit de Gibraltar, eft remplie d un 
grand nombre d’Obfcr varions Alironomiques r^ni alTureiit la lati- 
tude & la longitude des points les plus elTentiels ; par exemple 
pour les côtes d’Hollande , nous avons Amflerdam Sc Roterdam ; 

Î our l’Angleterre , Londres & Chcller ;pour les côtes de France , 
lunkerqiie. Calais , Dieppe , Honfleur, Brefl, Nantes , la Ro- 
chelle, Tour de Cordonan, Bayonc ,& autres , qu’il feroit trop 
long de rapporter. 

Cell à ces points fixes que nous avons alTujcti les détails par- 
ticuliers que l’on trouve dans les Cartes manuferites do Dépôt , 
mais que la petitclTe du point empêche de rendre fcnfibles ; Ce- 
pendant on peut aflurcr que prcfque tous les Ports & les princi- 

! >aux Caps de nos côtes font marqués fur cette nouvelle Carte dans 
eurs véritable? latitudes & longitudes ;ce qui cil imponant pour 
fixer le point de partance; fur quoi il cfl bon tfobferver que dans 
la Carte de i7j8. nous avions placé Pille d’OuelTant it. minu- 
tes trop au nord ; mais nous l’avons conigé fut les Oblervations 
de Mrs. de l’Academie des Sciences ; cette Iflefc trouvant liée avec 
les triangles qu’ils ont formés le long des côtes de Bretagne pour 
la Perpendiculaire à la Méridienne. 

Les côtes d’Efpagnc font alTujeties aux Obfervations Allrono- 
miques qui ont été laites à Lisbonne & à Cadix , & l’on a au Dé- 
pôt des morceaux extrêmement curieux , dont on a lait ufage pour 
cette partie ; de fone que nous avons tout lieu de croire qu’on n’jr 
trouvera pas d’erreurs confidérables , fur-tout ayant corrigé la dif- 
tance du Cap S. Vincent à Cadix, que noos avons réduite à 42. 
ou 4;. lieues au plus, fuivant les remarques de plufieurs habiles 
Navigateurs , au heu que toutes les cartes font cenc dillance beau- 
coup trop grande; les Cartes Hollandoifes y mettent plus de çy. 
lieues , les Angloifes environ 57. & le Neptune François y8 lieues. 
Cette correâionctoit d’autarK plus importante , qu’un Vailleau par. 
tant du Cap S- Vincent pour Cadix , fc feroit trouvé à terre lorf- 




que fuivant fes Cartes , il devroit avoir encore 14. ou ij. lieues à 
courir. 

La côte d’Afrique depuis le détroit de Gibraltar jufqu’au Cap de 
Geer cft tirée d’une carte manuferite quija été dreflée en 1757- par 
les VailTeaux du Boi , qui croifoienc alors à ces côtes , & qu’ils ont 
communiquée au Dépôt. 

La polition des Ifles de Madere & de Porto Santo a mérité une 
difcuUionparticuliére. 

Onfçaitque le P. Laval qui faifoit en 1720. le voyage delà 
Louifiane fur le Vaifleau du Roi le Touloufe , ayant reliclic à Fun- 
chal dans Pille de Madere , y obferva l’Emcrlion du premier Sa- 
tellite de Jupiter , & ayant trouvé à fon retour une Obfcrvation cor- 
icfpondante faite à l’Obfetvatoire de Paris , il en conclut la longt- 
tuile '.le Funchal de 16. degrés j6. minutes à l’Occident du Méri- 
dien de Paris. 

Quoique de pareilles Obfervations foient un des moyens les plus 
sûr. p'Jtir déterminer les longitudes, elles (ont cependant fufccptibles 
d’erreurs de la part des Oblervateuis ; nous avons reconnu qu’il ne 
fautp.u les employer toutes indificrenimcnt . & qu’il cft louvcnt 
nccLfljirc de leur oppofer des moyens de critique & de comparai- 
fou , celle-ci ell du nombre ; le peu d’éloignement qu’il y a des cô- 
tes de France à Madere, & le grand nombre de Navigateurs qui 
font cette route, fout des moyens de comparaifon qu’on peut em- 
ployer avec confiance. Nous avons pointé les routes de plufieuis 
Vailleaux du Roi, & nous avons trouvé parlcuratccrage à Made- 
le, que Funchal doit être environ par les ip. degrés 20. à 30. mi- 
nutes de longitude; occidentale, nous ne précenJons pas répondre de 
ij. ou 20.m nutes en longitude; on fçait quec’ell toute la précifioa 
qu’on doit attendre de la comparaifon la plus exaéle de plufieurs. 
routes de navigation. Ainfi nous avons placé Madere deux degrés 
& demi plus à l’t^ci lent qu’elle ne feruit fuivant l’Obferva— 
tion Allronomiquc. Mais ce qui alTure encore notre polition» 
c’cll celle de l’Ille de Fer , qui eU déterminée avec exaélitude à ip. 
degrés pi. minutes à l’occident du Méridien de Paris. On fçait pat. 
les Journaux des Navigateurs que la route de la partie occiden- 
tale de Madere à l’Ide de F er , ell le fud environ po lieues ; d’où il. 
rélulte que Funchal doit être par les po. degrés 30. minutes, comme, 
on l’a conclu ci-devant : au lieu que fi on plaçoit Fuucbal par i6. . 



* L'El.lâbeih, 1740. 

J e Content ,., 
le l.yi , Ç 1740. 
L’.Xrdent, j 

Le Dauphin Royal. . 



La Parlàiîc, T 
L’Aniafone , f 
Le Tmon, C 
La Gironde, J 1740. 
Le Superbe , V 
Le Fleuron , 
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dïgrés j5. minutes, &nfle de Fer pirip degrés y i. minutes, cette 
meme route feroit marquée le S. î>. O. y. degrés O ; de forte qu\u» 
Navigateur, partant de Madère; au lieu d’arriver à l’Ille de Fer, 
s’en trouveroit plus de 4j. lieues à l’oucH; Nous ne poull'erons 
pas plus loin cetre difeuAion , qu’il nous feroit aife d’appuyer de 
quantité de remarques différentes r & également sûres. 

La pofition des Ides de Canaries eft allujcrie à l’Obfervation Af- 
tronomiquede-l’JfledelFer, qui en détermine la longitude ; à l’é- 
gard du gifTcmentde ces Illes cntr’ellcs , on l’a tiré de difFerens rele- 
vemens faits par les Navigateurs , * âc entre autres des remarques 
faites par le Vaiffeau du Roi l’Alcion 1740. ^i pafTant entre ces 
Ifles a relevé avec exaélitude celles de Palme ,Tenerifle Gomere & 
de Fer , y a pris des hauteurs , & eftimé fes routes avec foin ; ce qui 
nous a fait quelques correélions fur notre Carte de 1758. Pour les 
Ides de Laucerote I Fortaventure , &c. leurs latitudes & leurs gi(rc<- 
mens font tirés des Journaux des Navigateurs , dans la difcufTioit 
dcfquels nous n’entrerons point , nous contentans de citer ces Jour- 
naux , fur lefqucls on peut juger du travail & de l’importance des 
corredions. 

Les côtes d’Afrique depuis les Ifles Canaries jufqu’au Cap Verd, 
font tirées de plufieurs morceaux manuferits (rts dérailles , qui font 
au Dépôt, & en particulier la partie renfermée entre le Cap Blanc 
Si le Cap-Verd , qui a été faite par les foins de M. Perrier de SaL- 
vett en 172t. & corrigée en i72y. & 173^. 

Le Cap- Verd eft placé fut vanc l'Obfervaiion Aflronomique qui 
y a été faite par Mrs. Varin,du Glos & Derhayes , par les 19. de- 
grés 30. minutes à l’occident du Méridien de Paris, & par 14. de- 
grés 43. minutes de latitude fcptentrionale ; les Cartes Hollandoi- 
fCs le marquent plus méridional d’environ 30. minutes. 

Toute la côte de Guinée jufqu’au Cap. de Lopés Conlâlve , a été 
travaillée avec foin : on peut voir l’Analyfe de la Carte de l’Occan' 
Méridional , où les principales remarques Sc obfervatiotis dont on s’eft- 
fcrvi pour cotriget cette partie, font rapportées. 



*'Let yaij[taux du Rei, 

L'Oifêau, i«8r. 

L’AdeUide , 1711, 

La Parfaite, 1715. & 17} i. 

Le Touloufe, 1710. 

Le Dromadaire , en deux Campagnes 
I7»7- '73'* 

L’Amaaone, 1718. 

Le Fianijois , »7}.i. 



T ei Vaiffcaax du Rai. 

La Balaine, 1738. 

Le Profond , 173s# 

La Charante en deux^ Camp.-ignes; . 

i 73 «. 1737. 

Le Fleuron, 1737. 

La Parfaite , i74t* 

La Thetis , 

Le Saint Fernando, Vaifleaudu Roir 
d’ETpagne , 1730. &c. 
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Cotti £ Amérique. 

Les côtes de l’Amerique feptentrionale font déterminées, en 
conféquencc des Obfervations Aftronomiques qui ont été faites à 
Quebek de à Bafton; c’ed de ces deux points fixes que nous 
avons parti pour aflujettir l’Acadie, le Golfe de S. Laurent, l’Ille 
Royale & celle de Terreneuve. Il eftvrai qu’il feroit extrêmement 
avantageux pour la condruflion des Cartes Hydrographiques de 
ces parties , d’avoir une Obfervation de longitude à Louisbourg , 
ou à Plaifance ; elle conllateroit la polition du Banc de Terreneu- 
ve , fur laquelle les Navigateurs ne font pas d’accord. Mais au dé- 
faut d’une pareille Obfervar.on, nous avons employé tous les moyens 
que l’Hydrographie nous a pû fournir, & nous avons lieu de croire 
que rille de Terreneuve & le grand Banc font placés fur notre Car- 
te dans leurs véritables longitudes. Nous pourions rapporter les rou- 
tes de plus de vingt Navigateurs différens qui nous ont donné les 
mêmes longitudes , à peu de chofes près , tant pour le grand Banc, 
que pour Terreneuve & rifle Royale ; en quoi nous différons beau- 
coup de toutes les Cartes, & fur-tout de la grande Carte Angloife 
de M. Popple , qui par exemple , place le Cap de Rafe en riffc de 
Terreneuve par j 6. degrés de longitude occidentale du Méridien 
de Londres, ce qui revient aux 58. degrés xy. minutes du méridien 
de Paris; au lieu que nous plaçons le Cap de Rafe pat les 53. degrés 
30. à 4O minutes au plus ; ainfi c’eft près de 5. degrés de différence. 

Mais en comparant le giffement des côtes de l’Ille de Terreneuve 
de du Golfe de S. Laurent , il eft aife devoir d’où naît une pareille 
erreur en longitude dans la Carte Angloife; ceci demande unedif- 
euffion particulière dans laquelle nous n’entrerons point ici , la ré- 
fervant pour l’Analyfe d’une Carte particulière en grand point du 
Golfe de Saint Laurent , que nous comptons donner inceflam-’ 
ment. 

Qu’on ne foit donc point furpris des changemens que l’on trou- 
ve dans notre nouvelle Carte, nous en fommes d’autant plus sûrs, 
que nous les avons tirés des Journaux des Officiers commandans les 
Vaiffeaux * du Roi dans les campagnes de Quebek & de l’Ifle Roya- 



* LcCliameau , en deux Campa-ncs 
17»». & 171*. 

L'Elrpliant, 1716. 

Le ir.cme , en deux campagnes I7»7. 

& I7»8. 

Le Herof , en deux Campagnes 1730. 
& I7JI. 

Le Rubis en I 75 J. 

Le Jalon., .17} 7 . 

LT.clatant, 17»», 

L’Amafone, 17»». 



Le Paon, 17»». 

Le Dromadaire , 171» , 

La Victoire , deux Campagnes 17 »J, 
& I7»4- 

L'Flilabcth , I 7 » 5 . 

Le Héros, quatre Campagnes t7»4 
I7J». I75Î- '737. 

Le Dromadaire, trois Campagnes 
17»« 171t. »7Jo. 

Le Profond.quatrcCamp'irries 
17»S. I 7J1. '737- 
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le. Ces habiles Navigateurs connoinant les défauts des Cartes k la 
néceOité de les corriger , fe font attaches à faire des remarques exac- 
tes dont nous avons profité ; nous leur fommes auITi redevables de 
plufieurs Cartes manuferites de ce Golfe. 

La longitude de Ballon nous a fervi à placer l’Accadie, dont 
nous avons tiré le détail de Cartes manuferites qui ont été dreffées 
furies lieux pat nos Ingénieurs en i68y.& 1690. & en particu. 
lier fur celle qui a été faite il 7 a quelques années par les foins de M. 
de S. Ovide Gouverneur de l’Ifle Royale. Nous avons auffi plu- 
fîeurs Journaux de Navigation , dont ik)us avons tiré des giffemens 
& des latitudes pour les principaux Caps. 

Depuis Ballon jufqu’au Cap de la Floride , nous avons pris le 
détail de la grande Carte Angloife de l’Amerique feptcntrionale de 
M. Popple, la regardant avec juflice comme ce qu’il y a de mieux 
quant à préfent fur cette partie. Cependant nous avons, cru devoir 

t ilacerleCapdcla Flonde près de deux degrés de demi plus à< 
’Ell ; rObfervation Aflronomiquc de la Havane & celle de l’ifle 
Dauphine font la preuve d’une correélion auffi importante, nous ré- - 
fervons cette difeuflion pour l’Analyfe de la Carte du Golfe du Me- 
xique , à laquelle nous travaillons. 

Nous croyons cependant devoir obferver que nous avons chan- 
gé le girTement du canal de Babama , & comme cette remarque cil 
extrêmement importante , la voici telle que nous l’avons trouvée 
dans le Journal de la Navigation du VaiUcauduRoi la Somme, 
revenant de la Louifiane en 1730. 

s A quatre heures du foir relevé le Pain de Matance à l’ouefl 
9 fud-ouell à cinq lieues , & la Pointe d’Icaque au fud-efl quart de 
” liid à cinq lieues, les vents variables de l’efl quart de nord-ell , 
» à l’efl fud-efl , fait route au plus près du vent le Cap au nord-cR 
» quart de nord , jufqu’à 9. heures du foir qu’il arriva au N. N. 
» O. alTez mal à propos , dit-il , parce que fon Pilote fc défioit des 
» couransqu’ii prétendoit l’avoir porté dans l’efl , continué au nord 
> quart de nord-ouefl jufqu’à minuit, alors fait le nord jufqu’ü qua- 
tre heures du matin, qu’il a fait le nord nord-efl , & à cinq heures 
> il a vù l’Iflet plus à i’ell des Martirs , qui lui refloit au nord nord-efl 
■ J. à 6 . lieues. » 

Les Navigateurs connoîtront aifémentpar le détail ci-delTus que 
la Carte Angloife de M, Popple, comme toutes les autres, marque 
très-mal le gilTement du Canal de Bahama par rapport aux terres 
de l’Ifle de Cube 5 car fuivant la Carte Angloife, la route de la 
pointe d’Icaque pour donner dans le Canal , feroit le nord de nord- 
ouefl ; ce qui eu entièrement contraire à la remarque précédente. 

Les Ifles du Vent, de dclîbus le Vent , celles de S. Dominguc& 
de Cube demanderoient un tout autre détail que celui qu’il a été 
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■pofTiblc de leur donner dans une Carte générale qui n’efl feite que 
pour les grandes traverfées , le grand nombre de Journaux de Navi- 
gation & les diverfes Remarques & Obfervations qui font au Dépôt, 
iur toutes ces parties ôc faites par d’habi 'les Navigateurs, nous met- 
tent en état d’y travailler avec quelque certitude, ôc nous en ren- 
drons compte lorfque notre Carte du Golfe du Mexique paroîtra ; 
ainfî nous ne dirons qu’un m?t fur la polition générale de ces Ifles. 

La longitude de l’ifle de Cube eft déterminée par l’Obfervation 
Allronomique de la Havanne , par celle de Sainte Marie du Port 
au Prince , & par celle de la Ville du Saint Efprit. L’ifle dp Saint Do- 
mingue en a aulTi plufieurs : 8c ces points fixes nous ont fervi à aflu- 
jetir les détails paniculiers que l’on trouve dans les Journaux. 

La Martinique a une Obfervation de longitude. On a la hauteur 
du Pôle de la Grenade , de Saint Chriftophe , de Saint Thomas ; 
on a auflî beaucoup de latitudes obfervées à la Mer auprès des prin- 
cipaux Caps : qu’on ne croye pas que ces derniers manquent 
d’exaélitude ^ nous avons été convaincus que la plus grande partie 
eft obfervée avec plus de précifion qu’on n’oferoit cfpérer ; en voi- 
ci un exemple. 

Trois Navigateurs ayant pris hauteur à quelques lieues de la Poin- 
te de l’cft de l’ifle de Sainte Croix ôc à differens airs de vent , les ré- 
duélions faites nous ont donné pour la latitude de cette Pointe 17. 
degrés J2. minutes par le Vailïcau le Portefaix en 1731. 17. degrés 
^1. minutes par le Rubis, 173c. & 17. degrés ya. minutes parle 
François, 1731. Pourroit-on efperer un rapport plus parfait? Et ne 
peut- on pas compter fur la certitude de pareilles obfervations? Avant 
que de quitter ces parages , il eft bon d'avertir que nous y avons 
corrigé quelques fautes que les Navigateurs ont trouvées fur no- 
tre Cacte de 1738. par exemple, la partie du fud de la Martini- 
que n’y croit pas marquée affez nord ; la diflance de la Guadelou- 
pe à Saint Domingue y étoit trop petite , &c. 

Les côtes de Terrefcrmc depuis Portobelo jufqu’à Cayenne font 
affujeties aux Obfervations .Aftronomiques de Panama, Portobelo, 
Cartagenc , Sainte Marthe , Porto Cabcillo ôc Cayenne. 

C’eft au moyen de ces Obfervations que nous avons réduit ladiC- 
tance entre Cayenne Ôc Portobelo , à 26. degrés 40. minutes de 
longitude; au lieu que les Cartes Hollandoifes la font de 31. de- 
grés, ôc la Carte Angloife de M. Popplede 31. degrés 30. minu- 
tes; ce qui donne cent lieues de trop à ces côtes, lâns parler des la- 
titudes qui font aufli défeélueufes dans ces Cartes; comme il eft ai- 
£é de le voir , en les comparant avec la nôtre. 

Il nous refte à parler tfe Vigies , objet important , mais peu con- 
nu. Quand on raÎTcmble toutes celles qui le trouvent marquées fut 
hs diverfes Cartes , ou dont les Navigateurs ont parlé , on eft forcé 

lie 
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d; convenirq jc fi d!cs cxHoIent toutes, il ne feroit pas pofiiblede 
naviguer fans courir les plus grands dangers ; auffi dans l’exa- 
men que nous en avons fait , nous en avons fupprimé plufieurs. On 
trouve cependant que nous en avons encore laiflé beaucoup ; cepen- 
dant nous n’avons mis que celles qui nous ont paru avoir quelque 
fondement , & dont nous allons rendre compte. Ceft tout ce que 
nous pouvons faire de mieux quant à préfent. 

VIGIE S. 



Roche de Brazil, marqude parles ji. degrés de latitude nord, 
6c les ip. degrés trente minutes de longitude occidentale du Méri- 
dien de Pjris ; fuivant du Boccage Hydrographe , & Laifné Pilote. 

Vigie marquée par la latitude de 47. degrés ^4. minutes nord , 
& 32. degrés de longitude occidentale. Elle a été vùë le 10. Juillet 
1720. par le Capitaine de Clos Fernel , Commandant du Navire le 
Chat de Verné , & qui l’a approchée à deux lieues , ôca refte à fa 
vûë pendant deux heures. Cette Vigie paroît être la même que 
celle dont parlent les Remarques de M. Mery , quoiqu’il y ait quel- 
que différence en longitude. 

Vigie par la latitude nord de 48. dégrés 8. minutes, & longi- 
tude 22. degrés 58. minutes , vûë le 24. Juin 1722. pat le fieut 
Charles Negres , Commandant le Batteau la Rofe Sainte Croix 
de la Martinique; cette Vigie pourroit être la même que celle vûe 
par Joachim Ëouve, <Sc près de laquelle il a fondé & trouvé fond 
a 80. Braffes. 

Ifle Mayda ou Meda , on n’eff pas bien sûr de la latinide de cette 
Vigie , & encore moins de fa longitude ; on l’a placé fuivant l’o- 
pinion la plus commune; on la dit grande comme l’Ille d'Aix , pla- 
te & blanche , fuivant le rapport fait à l’Amirauté de Bourdcaux 
en Oélobre 170J. par Pierre Nau. 

L’Ule Jaquet , qui fe trouve par la latitude nord de 45. degrés 
45". minutes , & long tude de 40. degrés 1 5. minutes occidentale, 
cil placée fuivant une Carte manuferite de M. de Radouay , dreffee 
fur fes Remarques particulières , Sc communiquée au Dépôt en 
1737 - 

L’ifle Verte eft marquée fuivant du Boccage. 

Vigie par la latitude de 42. degrés 30. minutes nord , & 26. 
degrés 2j. minutes de longitude occidentale, vûë le ;o Septem- 
bre 173 J. par le fieur Guichardi , commandant le Navire le Dau- 
phin de Nantes: ce font deux pointes de Roches féparées & éle- 
vées de près de 30. pieds fur l’eau; il a pris hauteur à une lieue 
de cette Vigie , qui paroît être la même que quelques Cartes & quel- 
ques Mémoires nomment la Baffe d’Amplimont, qui fe trouve à 
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peir près par cette même latitude & longitude. 

Par 'a latitude de 46. degrés j <, . minutes, environ 1 10. lieues s 
rO. S. O. d’OuclTant, il y a une Vigie découverte par le Capitaine 
Brignon, commandant delà Frégate la Confiance de Saint Malo' 
en 1737 ; cette Rocheaété vue le 3. Novembre 1737- fur les on- 
ze heures du matin , paroifTant au ras de l’eau. Cette Vigie pour- 
roit fort bien être la même chofe que la bafle marquée dans une 
Carte manuferite de M. Radouay à peu-près par cette latitude , air 
de vent & diflanced’Oueflânt. l es Koenes du Diable fuivant M. 
de Lille , peuvent encore fort bien n’être autre ebofe que la mê- 
me Vigie. 

Vigie par la latitude de 45. degrés 40 minutes & 3 S, degrés 
4 f minutes de longitude occidentale découverte an mois de Nlars 
1716. par le Capitaine Barendehy , commandant le Navire le Saint 
Liienne de Saint Jean du luz pour l’ifle Royale, il a touchefus 
ladite Roche . dont un morceau a été trouve au retour de fa cam- 
p..ene attaché à la quille de fon VaifTeau. 

Uodie par la latitude de 44. degrés 18. minutes & 34. degrés 
3 f. minutes de longitude occidentale, elle a été découverte en 1 687. 
par *e Pilote Albert allant à Quebek. 

Vigie par la latitude de 42. degrés & 45. degrés 30. minutes de 
lonj,itu.ie octi dentale; elle a été vite par des Maries Pilote en 1683. 

On dit qu’elle paroît fur l’eau de la hauteur d’une Chaloupe i 
quelques uns la placent i;. ou 18. lieues plus à l’Eftjon dit aufli 
qu’elle a été vite par un Capitaine Anglois. 

Vigie par la latitude de 4 1. degrés & 47. degrés 4p. minutes de 
longitude occidentale. Elle a été decouverte le 26. Juin 1723. 

t iar le fieur Hüarion Hervagault de la Huaule, Capitaine du Navire 
c Conquérant de Nantes, fe fuifant environ dans l’Eft ^S. £. delà 
pointe la plus au S. O. du Banc de Terreneuve. Cette Vigie efl 
compofée de deux dangers , au milieu defquels il a été forcé de 
palier; en étant trop pres lorfqu’il lesapperçut ,à un cable de l’un 
& à demi quart de lieue de' l’autre , la Mer étant fort belle entre 
deux , & brifant beaucoup fur ces dangers. 

Par la latitude dc40. degrés 50. minutes & 54. degrés ij. mi- 
nutes de longitude occidentale , il ya une Vigie, qui a été vùele 
22. d’Août 1700. par le Geur Daraith , qui l’approcha à une lieue 
& demie, en fit' le tour pour la bien reconnoître , & qui prit hau- 
teur à la vue de cette Vigie. 

Vigie par la I.ttitiide de 39. degrés 40. minutes & 43. degrés4yi 
minutes de longitude occidentale; on dit cette Vigie vùc par Brc- 
ton,Pilote de la Rochelle, qui ne la marque que comme une Roche; 
le Pilote Laiiné la place à peu près par la même latitude & longitu- 
de ; c’efl auin vrai-femblablement h même que celle où le noinr 
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mé Rolland Pilote de la Tremblade a fondé, de même que celle 
TÛe par Jean des Marées , n’y ayant guércs que dix minutes de dif- 
férence pour les diverfes poCcions en latitude & pas plus d’un degré 
en longitude. 

Par la latitude de j8. degrés 24. minutes & 41. degrés 4J. mi- 
nutes de longitude occidentale il y a une Vigie vue le 6. Septembre 
1721. parle (leur Chuntereau, Capitaine du Navire Augulfe venanc 
de la Martinique ; la Mery brilant extraordinairement. 

Vigie par la latitude de 36. degrés ^4. minutes ôc 21. degrés fc. 
minutes de longitude occidentale , environ fo. lieues à l’Ell dePIfla 
Sainte-Marie, découverte le 8. Janvier 1753. par Jean Hamon, 
commandant le Batteau les trois Amis de Bourdeaux, il en ap- 
procha à trois quarts de lieue, & l’a examinée* reconnue avec foin 
a tiré fa pofîtion de la route qu’il donne depuis la découverte de 
cette Vigie , jufqu’à fon arrivée au Cap de la Roque à l'entrée de 
Lbbonne, qui lui a valu l’Eft J N.E. environ i6y. lieues. Cette 
V igie demande d’autant plus d’examen * d'attention , qu’aucunes 
Cartes ne la marquent, & qu’elle cR dans un palîage alTez fréquenté.' 

Roche i y. ou 6. lieues au N. O. du Cap Saint- Vincent vue pat 
le fleur Cauffel commandant le Navire le Comte de Teflc en i6pp.- 
elle reflembleàuneTortue renverfée, elle découvre de cinq pieds^ les 
Hollandois la marquent au S.S.O. du Cap Saint- Vincent a S.lieues. 

Par la latitude de 41 degrés jo. minutes & 31. degrés 4^. mi- 
nutes de longitude occidentale , il y a une Balle qui ell tirée d’une 
Carte manulcrite , dtellée pat les foins de M. de Radouay , & com- 
muniquée au Dépôt en 1737. 

L’Ecucil Stengroond ell marquée fur notre Carte environ 6o.- 
lieues à l’ouefl de Madere , pour nous conformer au fentiment le 
plus général ; cependant une Carte manuferite de M. de Radouay 
marque un Ecueil à 3 y. lieues à l’oueft de cette Ille , ce ne peut- 
être vrai-femblablement que la même. 

Parla latitude de 33. dégrés 17. minutes le milieu de l’iHe de 
Portofanto reliant au S. O. il y a un Banc , fut lequel François Dou- 
blet de Honfleura touché; il a un cable en tout fens, il ne relie 
delTus que 13. pieds d’eau; la petitelTe du point de la Carte a em- 
pêché de la marquer delTus ; on le contente d’en avertir ici. 

Vigie par la latitude de 2if. degrés & 19. degrés de longitude oc- 
cidentale ; plufieurs Mémoires parlent de cette Vigie , qui ne fc 
trouve marquée fur aucune Carte. M. de la GalilTonniere dit qu’elle 
a été vue par Bongars , fa juRe pofltion n’eR pas conllatée avec 
la certitude ncceffaire. 

Environ 100. lieues à l’eR de la Bermude , il y a un petit Banc 
de Roches qui brifent ,* qui a été vû par le nommé Louis Duhal, 
qui en a fait le rapport à M. de Radouay ; ce Dulial éioic avec un. 
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Corfaire , qui fie route de ces Roches à la Bermude ; ainG comme 
ce Banc fe trouve parla ladtudc de la Bermude , plufieurs l’ont pris 
pour cette Ille , & c’ed ce qui a occadonné les différentes longitu- 
des , où l’on voit cette Ifle fur les Cartes. 

Environ 4J. lieues au Nord du milieu de Tlfle de Portotico , il 
jraun Banc de Roche; un VailTeau Hollandois s’eft perdu deflus 
en 17C1. l’Equipage fe fauva à Saint-Domingue ; on dit qu’un Vaif- 
feau François l’a vù , cous le mettons par la latitude de 21. degrés, 
d'autres le mettent 30. minutes plus nord. 

Vigie par la latitude de i;. degrés 50. minutes , & ^1. degrâ 
fo. minutes de longitude occidentale. En 1730. le nommé Lon- 
gueville, Pilote François, embarqué fur le Saint-Fernando, com- 
mandé par M. de Navarro , Amirante des Gallions , dit que le 
VailTeau toucha fur un haut fond ou Pane de Roches fans fe faire 
aucun mal ; un autre Vaiffeau de la même Efcadre, touchaauffi lé- 
gèrement fur ce Banc. Us le placent 213. lieues à l’Elf de la Mar- 
tinique; deux Cartes Angloiles placent un Banc 100. lieues plus 
près de la Martinique. 

Parla latitude de 16. degrés , 4^. minutes, & 60. déférés 30. 
minutes de longitude occidentale , il y a une Vigie; plufieurs Na- 
vigateurs en parlent , & elle eff aufli marquée fur la Cane du fieuc 
de Longehamps à quelques minutes de dilT^érence. Le fleur de Lon- 
champs en marque une autre au fud-efl ^ eft environ 24. lieues de 
la précédente qui pourroit bien être la mémc^c’cfl pourquoi on ne 
l’a pas marquée. 

Par la latitude de 12. degrés, & f 8. degrés lO. minutes de lon- 
gitude occidentale il y a une Vigie , elle efl tirée du Recueil des 
Vigies communiqué par M. de la Galilfonniere , & confirmé pat 
un Mémoire anonyme , qui fe trouve au Dépôt des Plans de la Ma- 
rine. 

De rifle de Saba à la petite Ifle d’Ave on prétend qu’il y a un 
Banc ou chaîne de Rocher , quin’cff point dangereux. 

Par la latitude nord de 4. degrés 6c de 22. degrés de longitude oc- 
cidentale , il y a une Roche ou Vigie à fleur d’eau , qui paroït avoir 
trois lieues de tour. Cette Vigie a été tlccouverte pat les Vaifleaux 
de la Compagnie en ..... Les Malouins marquent une Vigie à 
environ 30. lieues au Nord-Ell ^£fl de la précédente, qui pourroit 
bien être la même. 

On trouve cette Carte à Paris chez M.BeHin, Ingénieur or- 
dinaire de la Marine^ rué Dauphine près la rué ChriJline.Et 
dans les principaux Ports du Royaume, 
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